
Immunisation anti-hormonale et spécificité

Autor(en): Guyénot, E. / Ponse, K.

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Archives des sciences physiques et naturelles

Band (Jahr): 20 (1938)

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-742947

PDF erstellt am: 25.05.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-742947


SEANCE DU 3 FEVRIER 1938 21

E. Guyenot et MUe K. Ponse. — Immunisation anti-hormonale

et specificite a.

Nous avons precedemment decrit 2 les phenomenes d'accou-

tumance que presentent des Cobayes traites, de fagon prolongee,

par des extraits crinogenes et thyreotropes d'hypophyse ante-
rieure de Boeuf.

La glande thyroide, tres puissamment stimulee par l'hormone

thyreotrope, revient ä l'etat de repos au bout d'une vingtaine
de jours, meme si 1'on continue le traitement. Get etat refrac-
taire ä Faction de Fhormone s'accompagne de Fapparition,
dans le serum, d'une substance immunisante, capable de

neutraliser in vivo, et dans quelques cas in vitro, l'hormone

thyreotrope injectee ä un animal neuf.
L'hormone crinogene, apres avoir produit dans les ovaires

des phenomenes intenses de luteinisation et de pseudo-luteini-
sation, ce qui entraine la suppression des ruts, perd son activite
au bout de trois ä quatre semaines de traitement: les ovaires

font retour ä la structure normale; les ruts reapparaissent au
bout de 36 jours en moyenne. Le serum des animaux accoutu-
mes contient aussi une substance capable de neutraliser l'hormone

crinogene.
Plusieurs auteurs ont avance qu'il ne s'agissait lä que d'une

immunisation vis-a-vis des albumines banales qui accom-

pagnent, dans les extraits, les hormones prehypophysaires.
Nous avons developpe ailleurs les considerations qui ne nous

permettent pas d'accepter d'emblee cette interpretation. Nous

indiquerons seulement ici que l'immunisation ä l'egard du

crinogene est plus tardive que dans le cas du thyreotrope, ce

qui ne cadre pas avec l'hypothese d'une reaction n'ayant pas
son point de depart dans les hormones elles-memes.

1 Travail effectue grace ä une subvention de la « Donation Georges
et Antoine Claraz ».

2 E. Guyenot, E. Held et A. Moszkowska, C. R. Soc. Phys.
Hist. nat. Geneve, 55, p. 10-14,1936 et Revue suisse ZooL, 44, p. 151-
200, 1937.
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Nous avons d'abord recherche si la reaction d'accoutumance
etait specifique, c'est-ä-dire ne valait que pour Fespece animale

ayant fourni les hypophyses utilisees dans le traitement
d'accoutumance. Six femelles de Cobayes ont ete d'abord
soumises ä un traitement par injections d'un extrait acetonique
d'hypophyses anterieures de Boeuf, pendant 57 jours. La dose

totale injectee ä chaque animal correspond ä 47 gr d'hypophyse
fraiche. Une des femelles mourut le 50e jour: l'exarnen des

ovaires permit de constater que l'accoutumance etait dejä
parfaitement realisee. D'ailleurs, dans tous les cas, la reappa-
rition des ruts avait ete le signe d'un retour de la glande femelle
ä un fonctionnement normal. Les cinq autres femelles furent
ensuite soumises, du 59e au 64e jour, ä un traitement d'epreuve
par injections d'extraits prehypophysaires d'origines diffe-
rentes. Le tableau suivant resume les resultats:

N° Hypophyses
de Dose Ovaires Thyroides

1091 Bceuf 12 gr 0 0

1094 Mouton 4 » 0 0

1098 Pore 4,4 » Crinogene Stimulation
1095 Cheval 3,5 » Crinogene 0
1093 Homme 4 » Crinogene 0

On voit qu'en ce qui concerne l'hormone crinogene,
l'accoutumance vis-ä-vis de l'hypophyse de Boeuf a completement
protege les femelles contre les hormones du Boeuf et du Mouton
— animaux appartenant ä la meme famille —, tandis qu'elle
n'a aucunement annihile Faction des hormones provenant du

Cheval, du Pore et de 1'Homme.
En ce qui concerne l'hormone thyreotrope, notons d'abord

que la protection a ete totale pour les hormones de Boeuf et de

Mouton. Des experiences temoins avaient, en effet, permis
d'etablir Faction crinogene et thyreotrope des extraits, ä la
dose utilisee pour le traitement d'epreuve. Par contre, la

protection fut nulle ä Fegard des hormones de Pore: les reactions
observees furent aussi fortes que dans F experience temoin.
Nous serons moins afFirmatifs pour l'interpretation des resultats
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concernant le thyreotrope de Cheval et d' Homme1, les petites
quantites d'hypophyses dont nous disposions ne nous ayant pas
permis de faire une experience temoin. Nous ne savons done pas
si 1'absence de reaction thyroidienne tient ä une protection du

fait de l'accoutumance ou ä une insuffisance d'hormone

thyreotrope dans les extraits utilises.
Les experiences qui precedent montrent que les reactions

seriques anti-hormonales presentent un caractere net de

specificite. Reste la question de savoir si Fimmunisation a un
caractere banal ou si eile s'exerce ä l'egard des hormones elles-

memes. Voici le resultat d'une experience. Une femelle de

Cobaye a ete traitee pendant 50 jours par des injections d'un
extrait de poudre acetonique de muscles de Bceuf. Cet extrait
donnait la reaction du biuret et precipitait nettement par
addition de deux volumes d'une solution saturee de sulfate
d'ammonium. L'animal regut ensuite, en 4 jours, l'extrait
crinogene et thyreotrope de 6 gr d'hypophyse de Bceuf. Bien

que le serum de cette femelle ait donne avec l'extrait de muscles

une reaction precipitante nette, les ovaires n'en presenterent

pas moins une transformation crinogene caracteristique et les

thyro'ides une intense stimulation.
Cette experience montre que l'immunisation vis-ä-vis

d'albumines banales du muscle (et aussi du sang) de Bceuf ne

protege pas contre les hormones prehypophysaires du meme
animal. II est done plus probable que la reaction serique est

declenchee par les hormones elles-memes, qui sont d'ailleurs
de nature proteique. (Smwn dg Zoologie expdrimentale_

Universite de Geneve.)

Emile Cherbuliez et Anna Herzenstein. — Sur le dosage diffe-
rentiel des acides reducteurs du soufre.

Dans les eaux sulfureuses naturelles, on rencontre les acides

reducteurs suivants (libres ou sous forme de sels), derivant du
soufre: SH2, S203H2, reducteur inconnu 2 (S204H2 Dans les

1 Nous adressons nos remerciements ä M. le professeur Askanazy
qui a bien voulu mettre ä notre disposition des hypophyses humaines.

2 Helv. Chim. Acta, vol. 17, p. 1587 (1934).
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